
revue juive | 9 décembre 2022 15

Où adresser ses dons
AJS Ass. suisse d`action  

pour les Juifs de Biélorussie IBAN CH56 0900 0000 4002 2084 7

Amis de Irgoun-Nehei Tzahal/Beit Halohem à Genève 17-50732-5

Amis de Meïr Panim, Suisse 17-164468-9

Amis Suisses de Yad Sarah Section Genève 

1224 Chêne-Bougeries 10-773075-9

Association d’aide aux personnes aveugles  

en Israël  IBAN CH07 0900 0000 8004 6477 8

Association des Amis suisses de  

l’Université Hébraïque de Jérusalem IBAN CH06 0483 5125 4214 3100 0

Association Gan Chlomo IBAN CH81 0900 0000 1000 6534 3

Association ORT Suisse IBAN CH81 0024 0240 3117 0500 L

Caisse de bourses pour étudiants juifs en Suisse 

 IBAN CH40 0856 5559 9201 9490 1

CICAD, Coordination Intercommunautaire  

Contre l’Antisémitisme et la Diffamation 

Banque privée Edmond de Rothschild S.A. Genève: 12-23-4 Compte: 308038 

Fédération suisse de la WIZO, Suisse IBAN CH62 0900 0000 4001 4459 4

Gamaraal Foundation – tomorrow may be too late 
Éducation sur l‘Holocauste IBAN CH39 0023 0230 5643 4841 N 
Survivants de l‘Holocauste   IBAN CH98 0023 0230 5643 4840 V

Kiriat Yearim Village suisse d’enfants en Israël IBAN CH51 0900 0000 8717 9012 3

KKL – Fonds National Juif de Suisse, Genève IBAN CH14 0900 0000 1200 3244 7

Les Amis Suisses du Magen David Adom  IBAN CH58 0900 0000 8003 9925 8

Les Filles d’Esther, Société d’Entraide Israélite, Genève 12-4607-2

Lien d’Israël 12-1703-0

New Israel Fund, Suisse IBAN CH56 0900 0000 40037 3331

Synagogen Endingen-Lengnau, Restaurantionsfonds, 
c/o Kantonalbank Baden IBAN CH61 0076 1016 0802 2205 4

The Jerusalem Foundation IBAN CH75 0900 0000 8003 2959 7

Verein Jüd. Mittelschule JMS Basel IBAN CH44 0900 0000 4003 7267 4

Wizo groupe de Genève IBAN CH72 0900 0000 1200 4769 9 

Notre collaborateur Richard Darmon fait paraître des mémoires où cet enfant 
d’Algérie raconte le long chemin qui l’a conduit vers le judaïsme et Israël 

Génération Manitou
STÉPHANE AMAR

Dans un récit autobiographie très vivant et 
fourmillant d’anecdotes savoureuses Richard 
Darmon nous conte la trajectoire mouvemen-
tée d’un juif d’Algérie en route vers Israël en 
passant par la France. La vie du jeune Darmon 
débute dans l’Algérie coloniale dont tant de 
juifs nourrissent la nostalgie. Elle fut, il est vrai, 
ressenti par beaucoup comme une parenthèse 
enchantée pour la très ancienne communauté 
juive locale. Le policier français veille au grain 
et protège les Juifs des brimades quotidiennes 
inhérentes à leur condition de dhimmis : jets 
de pierres, spoliations et, à l’occasion, meurtres 
impunis. Comme l’immense majorité de leurs 
coreligionnaires, les Darmon s’intègrent avec 
enthousiasme à la société française. Brillantes 
études et promotion sociale sont la norme. 

Richard Darmon est encore adolescent 
lorsque sa famille rejoint la métropole. Il 

achève ses études dans un paisible lycée d’une 
jolie banlieue parisienne et entre à la faculté. 
S’ouvre alors une tumultueuse période. Fasciné 
par les débats intellectuels de l’après-68, attiré 
par le militantisme politique, le jeune homme 
s’engage à l’extrême-gauche, comme beaucoup 
d’autres jeunes juifs et pas des moins célèbres. 
Moins en vue que les Cohn-Bendit, Bensaïd et 
autres Benny Lévy, Darmon n’en devient pas 
moins un membre actif de la nébuleuse. Il 
est de toutes les AG, des toutes les manifesta-
tions, même les plus violentes. Contrairement 
à d’autres, il se rend compte à temps des inco-
hérences, des hypocrisies et des aveuglements 
criminels du gauchisme. Au crépuscule des 
années 70, Richard Darmon comprend que là 
n’est pas le chemin, pas le sien en tous cas. 

Enseignant puis journaliste dans la grande 
presse (Le Monde, Libération), Richard Dar-
mon se rapproche alors progressivement du 
judaïsme. D’abord à Strasbourg, puis à Paris 
et enfin à Aix-en-Provence où le mariage le 

conduit. Dans cette 
petite communauté 
de province il organise 
conférences et sémi-
naires. Il découvre l’en-
seignement du rabbin Manitou, notamment 
à travers des anciens juifs français devenus 
citoyens de l’Etat d’Israël. La Torah, le peuple 
et la terre d’Israël forment une seule et même 
unité que chaque juif doit vivre au quotidien, 
au milieu de toutes les diasporas rassemblées, 
au pays d’Israël. 

Désormais habités par cette conviction, 
Richard et sa famille ne tiendront pas long-
temps en place au pays de Giono et de Pagnol. 
En 1984, ils émigrent en Israël avec leurs deux 
filles. Le livre ne raconte pas la suite de l’his-
toire mais elle pourrait se résumer ainsi : une 
vie pleine de défis mais enfin en accord avec 
tout son être. La fin de l’exil, en somme. l
« D’un exil à l’autre, récit d’une identité en deve-
nir », Richard Darmon, éditions Lichma.


